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Les Byzantins reprennent à leur compte la distinction entre Barbares et civilisés. L’un 

des traits de la barbarie consiste à manger des aliments que les Byzantins eux-mêmes ne 

consomment pas, comme le sang des animaux par exemple. Le barbare ne pratique pas les 

modes de préparation et de cuisson des aliments des Byzantins. Les mêmes reproches sont 

repris pour les différentes vagues de populations proto-turques, comme les Petchenègues. 

On constate la création d’une typologie de l’alimentation barbare, qui est appliquée aux 

ennemis de l’empire byzantin. C’est ainsi que dans les controverses avec les Latins, les 

reproches concernant l’alimentation prennent une importance croissante. 


